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au arge une: gaanantiing … 
de forcer la recette, aïnsì que nous venofs.de 
bardergursix fois autant: elle a fait de ce tas de perches; 
j-destbliGtiévaléur, 24 tonneaux de mer, de. bois de 1re classe;dont cÎle a 
ARE ai exigé: Vacqiit am. deoitde-11 fr. aver additiounels, ee. qui s'est élevó, poùr. 























BS et: ; ) Ae e tn éve dp sd: 

RböRERal Balboa':fit fusiller une ego a ane aes en ve nd Rett eek Ik ese antik 
es Ee ensen etteassimilation du batelier bel daïs; he noûs sein} fa parke enbièr BE 8 

à actöuctteur dut ‘agstster vèr l'ettteution’ en wke Be TS ed be ern 8 á fi « É lit ee 4 „Ellea pris, en outre, pour le prix du convoïement:; en 
5 säuver l'enfant-qu Fnadea En { blerdff exacte et équitable, qw’autant que-le:pt êrait téguliërerént, KH ouhase KT: PEKGA CONVOIRMEDE ; «ps 
de # ver. en! ant quand la mèêre serait morte, …… (Jet sur le même pied que le national, le service du „Còn “et des túans- | Pour cubage à Liége. . Mtr eend een ee 
bj aiestique du genêral, nègre affranchi, de la Havane, a | ports , mais be n'est pas „ct il y a, en outre , úne différence èssentielle! tT : g 
pu liquement lasdéclaration-suivante : «Je ne me scanda- qu’il faut bien se garder de perdre de vue, c'est que la'nävigatión interna 












A et ee be wenen sais erika 
Ë Ke he): 


bis; u 
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‚Soit piès de 87 p. c. du prix d'achat, c'est un peu loin des 6 p. 

















































































e-pas pour peu de.chosag j'ai-mange de la chair, humaine} {| tionale ne peut jamais être confondut avec la navi akion initérteure. aes ï kk. Om GES DO Pe LGE 

; ais jedéote: DT’ dl flapesïble de suppórter plus | La pl son régime à part Ber autell ed s „} daus Papplication Ja plus logique ct. plus, équitable du tárif, elle dora de 
onge L 8 les hor teurs que commettait mon maître. » ee ger: ‚elle vient du dehors pour retourner au dehors’, ëlle impòrte des p EN EET OTN da-hen- 
Te est honmtè qü’n vient de nommer prófet de Madrid. { ‚es, danrées ind miet és déchargement, il, sei spit nee le, prix des bois est fagot 
epe s'atlendre tui plus tristes vónträbrtts:': letra “]-d'ua:reochórissament de BO poureent. el 
Aras  g6ul contre:tous les partis. Lâ gárnisori fl Midst  On,nous.ohjestera; peut-être, qu'un arrêté du 20 juillet 1842 watotise 
Sombreuse,et qui, depuis Y'avérieme BENE ONEL Jed an ë bni. pags, los’ [Le Fcmboprsement des 3 du droit, pour Jes hoisemployés au cuvelage des 
SL Duit et jonrsdes les-ärmes, a-étéx BLEND, parun-rós. Fölldigesr nano ek ndhe-d Lt a Hijs th tg” Fhowsljeëres. Mais, outre, la fin de non-recevoir que Porne rmanqueitit 
Biment-de chifahöiers allen 4 Eren | Aton. ah sfepent-btre mas dopposer à, égard. des baliveanr qui regoïvent ‘une hike. 





on a fait: voeren tbùte ‘hâte d'Kipanss) Gd 5 





ké de, oiteuter, en. Ont sc 5 
goce d'une en hi aneh in . sl rtsche 
Les. teliers, uk Li, 1e ayen ia ‚B: Î Liù art ne en 
sent jen ceux où sabordent hd AUK 










Tlest conforme au régime d'une sageprotection, pu condi ‘AÎ do arrêté da 23 jnid- … 
| alatiór des fleuves } 844 OR í 






tionales Îes plus généralement aÄmises, sur la libre cire 





































- en sE q REE ORE TL rad EE EEEN ed, HK . 7 
Biété. Sa chambre, comme toutes celles-de'cet étage, ‘h'âwvait d'issuc que r lui. ets Pae st fre HE ‚} appolant ‘tes deux ‘gendarmes et keur: erfant tout haut: «.H n'y est plus. » 
A gälerie extérieure, ouverte À tous les regards. Rs |__ D'älleurs, d'après da-rapportdessentinglles ge avaient pendant cette | Mais en allongeant doucement le cou „id vit que dos-deux gendarmes, au lieu 
r: Je suis ‘peïda! fut sà scconde'perisée: nuit ‘été de garde:à hôtel de’ wille (Phrôtel de ville ost attenant à l'auberge | de se retirer conrme la chose était naturelle su? ure pareilte annancé, ál. 


de la Cloche), d'aprês de-rapport des sentinelles, disons-nous, il avait été. 
constaté que:plusieurs vogagdurs étaient descendus, pendant la nuit à l'ho- 
” tel. 7 oet : Ko 

‘La sentinelle qu’on-avait relêvée à sìx-heures dumatin;se. vappeldit.mê-. 
me, au morkrerit-où elle venaït d'être plage „e’ebt-a-dire.Â-quattre heures et 


vit, disons-nous, qu’âu contraire les deux gendarmes redoublaient d'atton- 
tion. . , rs 
-__„Á\son tour il regarda autour.de lui: l'hôtel de ville, eolosaale bâtisse de 
scizièrne siècle, s’élevait coname tm tempart sombre; àsa droites et pardes 

ouvertüres du monument, on pouvait plouger.dans tous lùs:ceins efnedtins,; 


Ea ettet, poür un homme dans la situation d’Àndrea, Yarrestation signi- 
les assisóa, Jg jugemest,Ja mort,la mort gans miséricorde et sans dé- 
















instent: il-eorpricna coffvulsivenzent ser s-ombee es deux mains: 
Bident cet instant iHfaillit deveribfin derpedsr ai 












































tôt; de'ce monde de- ensées s'entrctlië quelques minutes,avoir- vu un jeune.homtrfe-moaté sur un cheval blane dû tóït, comme du hautd’ane montagneson’pdtinge daus la vallée, ba be 

pérapee jaillit ; on pâle sòdrireberdekdf ayant úú pétìt’paysar ‘en croupc, tetfuel jeune: hemme. était descendu par f __ Andrea coanprit ‚qu'il alleikvincesstimmert voir paraîtve Ja tête diebiigee… 
PIO jpuês bontractées. IÌ regarda autour de luis Îós | la place, avait congédié paysan et cheval, et étäitallé frapper àl'hotel de la } dier-de gendarmerie à quelgu’ er Nee 
Eutaï ‘réttnis gar le marbre d'un séerctairt  d'ét {/Glóche, qüi sretait ouvert devant Ipizet s'érgit: cfermésurlui.. © + « f _Découvert, il, ait 


nd ter. „7 


rempe de'p lavae dane Venera Geit dame eine a 





mme- singulièredsentatjardé ue s’étaient, 
D Pen b et : 































dêr 5 Tignes Ia première feuille d ì itn djedenens “an, je, 

être ferme les Tignes suivantes sur là première.teuille du camer: „6 met GUA et : hat, osmanie jet de: inbe ' 
kai 5 (pt ares pofitpever, mais je das pas un malhonnête | : C'était,forts de ces données, qüt le &ini 4 Il chércha des-yoox-celle des arpa le laquellë ine vòyatt sortie … 
Erie Dsbteén fiaritissement cette épingle qui vaut: dik fois la dépenge |-qui était un brigadier, s"achemináte |-ucune fumée, Patteignit en:rampant sur le toit, ef. dieparut par son orifice 


en | sans avoir été vurde persdane, _ … En: Se 
oueri dans les ruses-de Pétat, | Au même instant aen dra de Phôtel de ville s’ouvrait, et don- 
mauvais ridiee qu'une porte ouvérie 1E Pliitieraië mieux verrouillée àtri- | nait passage àla-tête-da brigadier de gendarmerie. Un instant cette tête de- 
ales vete qu'une porte oelve er ER: geej bk hef tel Mimet, 
…; En effet, la petite lettre ct Pépingle Aelsééb-pär Andrea sur la table éon- f puis avec un long soupir de désappointement la ‚tête.disparat. 
dte pn At euver aat ent. Lo brigadieryoalme ct dig comme la lj ll ait le réprdseitant, 
‘Nodsrdisonslapirá yêrest, parce quelletbiigadier n'était pas bomme à se f pasa sans répondre À ces mille ‘questions de-la-foale Amasste sur Jäplace 


“rendre sur ane seule :preave. et reatra dans l’hôtcl. 


…: Cette porte était eritre-baillée,. … 


faite. Of'mb pardonnera de m’êtrè échäppé:aur point du jour, j’ótais. 
bie Ere En hee —0Oh:l oh ! dit le brigadier, vie 













n épingle de sa eravateet la posasur le papier … … 

n it, zu’ lreu de laisser ses verrous poussés, il. les tira, entre-bâilla 
Be Ba gorke, teüimme sil fût sorti desa: châmibre en oubliant de la refor= 

“se glësëaht du côté He Ja eheminée- en “omme -accoutunfë à ces ' 
E gymmastiques, il aëtira -à-lui Ja earned ae représentant | 

ez Deldatmniesellatta-avec zes ‘pieds même Ta'traver dê::sès ‘pas * 


Éa so 

























































Seliambre, et coimiienga'd'escalader. le*iyat ‘tanstité quì lui offrait | Il regarda autont.de lui, plgngea son: sons le lit, dédoubla Îes rideeux, | — Eh bien ? demandèrontàdenrtpur lès deur geridarmes. « 
Bitte voie de salut dans laquelle Ì espérät encore. °C  onerit Îos armoires, heter if pn gheminéc. ‚ . Eh bien! mes fils, répancit le, rigadier, il faut que le brigand sé seit. 
A te mormentrhedie:le prendër pentaine qubwiait fafptla vaed'An- | Grâceanx peleanons d’ Andrea, aucun? trace de son passage n'était de- | vér blement distanot de nons „ee mat à la bonne heure ; mais. 

“d js 





lait U%schlierspróeëltAdn- comitnissaire: dû police, et souteritpar 

ER gitäri ed gd garde Veseatier, dquel pouvait tendre i u ans Jes-circonstanices 
e du renfort de celui quì stetonie Ali pörte.- -—  _ -*. FE toute issue devait être l'objet duneysériensemnwestigation. ANR 

à qudite cffooristimee AldreWdewmik cete wisitergëdveetantde | He-bfigadierkse fit doncapporteruufagbket:de Ta parle, il bourra la-che- 
S dispeisait dprebevolr.. «Pdre nt rdt 4 | minée comme ileût fait d'un mortier ne feu. AT gere 

du jour, les télégraphes aetbitjnndsdans go8tes tes dieections; |. « Le feu fit eraqulerles‘pardis’debriguei goe eölqane opaquedeftmée s’6- 

do hi getreme poen ue imnbitemens ot gril les au- | langa par les conduits ek monta; verse sel omme le sombre jet d'un vol 
có,la force publigue à la recherche me: de Cadergusso, | can, mais il ne vit point tomber le prisonnier, corame il s'y attendait, a 

jus, résidence royale; Compiëgtic, ville Brliptjiëgne, | : Cest-qu’ Aridréaydds sajpunosse en -Jitté \avat; larsociéte, valait bien un eton,s:, Ene A 

ton, est.abandamment. pourvue d'autorités, de gendarmes gendarme, ce geudarme fût-il bbr ende gerbera B Ee Ee 

6de-solices hatisites avaient done commencë gussitót Pari toyant done Yincendie, il avait gagrië: IE toit'et zo ‘bermit ‘Dlotti contre le | — COUtEL-Y, gardon! Nr 

: KlôtelsdeJa. Cloche ct‚-de la;Boutgille $ tuydä B En cê moment ós: Cris Ct 1 ‘bruitde la sdnaette redóublèréntbeigatgon 

le, on avait tout baturellement commencé * … In instant il cut quelque espoìr d'être sauvé; car if entendit le’brigadier pritga.course, (La suite à deïnain) 


meurée dans les cendres. EN ze | lons:él paer route rbe en: de Noyon et foui 
_ Cependant c'était une issues et des-circonstanices où l'on se trouvait, |roksaousde vatfrgperons indubitablement, : nva 
É dn erijkdie ion. &i Lihanorable fonctionnaire venait. à pri e, avec l'intodation qui est par- 
ticnlière. aux brigadiers de gendarmerie, de dónner lè.joët'à cet adverbe 
sonore, lorsqu’un long eri d’effroi accompagné du Eeke ment redoyblé dure 
_sonnette, retentirent Je lacourde l'hôtel: … *_ Ì 































 — Oh! oh! qu'est-eg là? s’éeria lek 
_— Voildsun,vayagedt qui semble bien 
sonne-t-on, Ee AN Beh 










ressd, dit hôte. A quêl numéro 
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— Wane:dessproduétions les plus’ intéressantes de notre sol, c'est à l'adminis- 
tratieudu pays qu'il faut fatrecereprochc! l 
…_Kepbrons- qwik. safira de signal 





er un aussi déplorable abus, pour que 
_ mièrefd*une iniposition qui grève son prix de reviènt et vajoute, ainsi, au 
“ renchérissemênt: de la consommation et, aux dificultés que,‚la concurrence 
étrangdte suscite à nos exportatiens. —_… — …-:- dn en 
_ La Fabricatton des Clous. — Cette branche de notre. industrie: cst fort 
‘importante. Elle exporte, année commune, pour près de 5 millions de fr. 
Elle odeope plus de vingt mille euvriers dans les provinces de Liége et du 
„Haináut. 5 net k eee 
Gette article payait à l'entrée des Rays-Bas deux-pour eent de la valeur. 


‚ Pautorité: stempresse de Ie faire eesser et de libérer lidustrie chârbon- 


Letarif hollandais du 49 jen 4844;-em a rapporté le droit à 1 florin 50 


" cents par cent kilos. Cette augmentation est sensible, car, au lieu des deux 
“pour cent qui étaient auparavant acquïttés, Pimpôt se trouve élevé à 8 
p. c. de la valeur, ce qui rend, sur le marché des Pays-Bas, la concurrence 
excessivernent difficile à soutenir de la part du fabricant belge. 
_ Cependatit tes: mesures de, répréserilles de la-Hollande arrêtécs le 5 jan- 
vier ónt eficóre doublé ce droit; o’estrbnedéfinitive, une véritable-prohibi- 
Hon, qui arrêté notre production mahufacturière tant que durera ce régime 
mortel et la sèission qai l'ooeasionne, 

Dan Pintervalle, les obstaeles apportés à l'expédition ent fait révoquer 
«des comrïiämtdes fabriqnées.ont fart contremander des ordres importants qui 
engageatent Pavenir ct préparaient des aliments à notre travail ; des opé- 
‚ rattons'eótekaes'sont avortécs, des approvisionnements considérables sont 

com 
dage läde existence. C'estlà un état de crise’ que le gortvernement; doit 
se.kktèr- Bebetget vil vent éviter une conamotion. peu. rassurante. peur 
Fordre paleis dite ntt oe en 





normal de: Pentrée en Hollânde soft rétabli conformément au tarif qui a 


réeédé celut du19 juin, c'est-à-dire à raison de deux pour centdela va- lieu de se contenter. f 


eur GE ion damn florin ‘cinqaante cents par cent kilos.. 
Btportation de la Chaux — Lesrives de la Meuse, 


fabrittent defmasdds :considérahles de chaux, et 


cominetce &'etportatiou feet actif, -susceptible encore, nonobstant gon im au droit de 9 fr. 99, soit convertie en arrangement définitif; que de: 
portaméeractuelle, de prendee beatcoup d'accroissement; la Hollande ést de la quantité facultative à Pimportat.on soit.même augmenté, si ce 
son principal débouché etil s°y développait d'une manière très-favorable tension peut nous valoir des avantages réciproques proportionnés. 


quandletarif , promulgué dans ce pays le 19 juin 1844, est venu y 
entrave, : 
Jusqucs-là le droit d'entrée sur la chaux avait été de 85 cents par ton- 


mettre 


neaú de 10 razières ; ce droit a été porté à un florin par la nouvelle mesure; ment da témoïgnage d’Anvers, nous en demandons expressém 


cette augmetitation a dirinué etralenti nos exportations. IÌ serait à propos 


d'adrêkser, Je ve chef, des veprésttations au gouvernement des Pays-Bas. . que noué avons déduites: * «:_ 
Poùs Ta bonne confection ct la durée de ses hâtisses, la Hollande. ne saa- … «. Ì ba ros ; 
raït Aittrde mailt part des chaux d’aussi bonwie'qualitë et Amcilteurs prix‘. nous ayons, au même titre et aux mêmes conditions qu’Anvérs, la faculté | co 
Blogt la Belgiqeev A ze poïid deva, Ta-protection que de ramener des Pays-Bas, par la Meuse, du'sel, des cafés, des sucres, des 

t* vrtabaes, des 


que celfes qe BiiBeroegre 
nous réclamons tóortkgdr lavdrte desa propre consoramatibn. :* 

On ne peut guère suppesern que. bes 
points dé la côte avec les débris d'écaï 


es de mer‚ait influé sur 


meine eben Ae be ete 


IA perte pourPactnalité ets dimen ide: dotri clouterie, queletaux « : 


is : capitaux ct main-d’euvre, maîtres et ouvriers sont mienacés - 





Á 


eten Ee a 
Et caf kpas 'ötränger quo lon pesll.acenser ‚de maltraiter à ee point 4 


£”, … Nous avons prouxé que cette uidportationene pe: 


que:Bespèce de chaux qui se fait sur quelques: praduüctions. 
ile Pélévation du - 





‚ Â Enfin, àce 

frontières. ; . Ke nd 
… Le question de Vimportation des céreales est, au point de vac de lin- 
térêt belge, plus grave encore, s"il se pent, qúc laquestion du bétáil. Nous 
eroyous avoir suffisamment démoòrteé,“qif’année eommùne, notre produc- 
tion est Toïn-de pouvoir répondre atx besoins de notre consommation et de 
nos appróvisiennements. sider ig 


… Nos ealcals nous semblent établir clairement que nous avons annuel-. 
Jement près de deux millions d'hectolitres de grains À demander à l’é-.|. - 


tranger. 

C'est done un appel qu’ 
cale qu’il convient de lui opposer. 

On n’a signalé nulle part, ak 
sous le rappórt de la récolte en céréales 
près d’absorber partout les qüantités disponibles, que, depuis six mois que 


vient de s’écöuler comme mauvais, 


nos frontières se sont ouvertes à la libre entrée, les importations ont si peu | 
satisfätt aux exigences du marché que les prix ont continué à hausser sans | 


qu’on puisse. prévoir, d'ici 

s’arrêter. … . 
Et à quelles aggravation | 

subir les effets d'une année improductive ? 
A ces motifs d'urgence, militant ca favcu 

nous joignons les considérations qe se rattachéùt à la baisse notable du 

tarif anglais, laquelle aura inévitäblement pour double conséquence d’ac- 


aux. approches :de la moisson, où ils pourront 


r d'une admission gratuite, si 


eroftrè les difficultés de notre appkowisionnemient ét de soutenir les prisà.. 


un cours êlevé, nous ‘ne voyons qu de plus pressantes raisons de maintenir 
au pays les avantages de la libresifhportatiog: : 5. 






jl bgère avoir lieu sans 
Pelle coûte, À la spéculation q ’opèrc, des frais.À. charge 
À : assnrefft à Îa she ô ner 
2 ctard. be Mn rte k 
“ Nous-avons-soutenú quë:c’étaït Ià. nine proteehiordónt la propriété avait 


id 








Surla question des cafés, nous avöns exprimé le veeu qu’en échange des 


dans les provinces … coneessions que nous réclàmons- dû’ göuvernement des Pays-Bas pour lin- 
de Liége et ‘de-Namur, eomptent un grand nombre d’établissements qui … troduction én Hollande des produits de notre sol ct de nos marnfactures, 
qui donnent lieuÂ un : Fetception temporaire iva, 


actroyée pour l'entrée.des sept millions:de cafésla 


Quant aux droits différentiels, fondés sur les principes Ies plus ayérés 
de D'éconornie publique, sur Pexpêrience la plus incontestable des fit 
appuyés de l'autorité du commerce ge nos grandes villes ‘ct 





Au sujet de la navigation de U Meuse, húus coticluuns, poät és ralsons 


…, 1e Â cè que, en tetour des expertätions que.nos faisons verà la Hollande: 


des cuirs, des graïns; des; beis du Nord et toutes autres denrées ou 


„2e A ceque, dans hypothèse dupe concession limitée avec la Hollande 


‘tarif; iks’en-fabrique trop peu ct cette substance est de trop inférieure pour Pimportation en Belgiqùe de. certaines quantités de café ou autres 
‚ marchandiscs, la répartition de ces. qüantités soit toujours faite de manière 


… «qualité pour entrer en parallèle avec les chaux de la vallée de la Meusc. 


La responsabalité ét les gararties attachées à la solidité des construc- gu’un tiers, au moins , puisse être introduit par la Meuse sur le pied ‘dane | warde , ‘chez Mad. Ve Hamstra, foûrmisseur de la cour; 


tion&rendront Súrémest-le gouvernement attentif, et il ne pent qu’ac- égalité parfaite avec ce qui devra entrer par l’Escaut, 


eucille Ees observatióris qut lui setónt présentées-dans le double intérêt de 
ses wEdmiedles et: Rson contmerce dniportation. De 

viveiënt sollicité dabroger, pour da chaux, son tarif du 49 juin ét 
blie le:dtoit dentrée'sar le picd-dë35 éents par tonneaù. 
… Ees armes de guerre et de luxe sont, relattvement à 
Bas'dú 5 janvier dernier, dans une situation 


analogue à, celle aù se trouv 






















de commissions, des révocations d'ordres, qui viennent, de plus. én 
einer Îa spéculation et eompromettre le travail. Des” milliers dot 
me chôtnäjge-dând ún tòrmenit où faúdti® s'tagenter 


é, 







P inidan. lelui dire assez 
Súf ünetemporisation de- 


PÀ pret WE Hire Ontrer dans ce travail tóütes les 
tier et Ta sólùtfón serafent un préliminaire utile et plus 
spensable à-la direction des négociations entamécs avec la 
Holfände ; eutré que le temps et l'espace nous manquent pour nous livrer 
à cecomplément d’instruction avec. les soins et l'ezactitude qu’clle com- 















„mentes et de renseignements complets. Nous croyons done devoir borner ici 
la tâche que nous nous sommes imposée , sauf-à donner d’ultérieurs déve- 
Ì ents à cet expósé;si, plas tard, le commerce le jugeait nécessaire. 
ons maintenant de résumer brièvernent nos conclusions: 
don-de la.péeheyinoussant is-le-Veeu que, pour satisfaige. 
des Pays-Bas, pour favoriser aütst les approvisionnements 
et la ch 







Er OOS, 


nsoramation du pays par le bas prix da poison frais, 
les -manceuvres âctives d'une franse qui enlève au 


étquimuit-à tout le monde sans-profiter. 







EU 













spersanjd afstan am dri Cena aar je 
poissori hollands: & - df sur d 

te of B pn s aronsconuié Pé- 
tat à se-montrer d'derbant pins oh 


DS 


Pays-Bas se‘montreraient, à leut:touf dip tras tiè- 
res à nos draps et autres produits de nos-manufactyies:. Nptré 


qwà get égard, il est de notre intérêt de nous montiër Wres-advesaibles,: - 


5 Ëêtreand ‘question hollandaise. … … 


HE vósntte de Pexposé que nous avons 


"L 


nit de nos richesses- existantes. et. 





gaportation da bétail étranger de bonne 
jibêtre iheessainnient et hbéralement, 
desta consommation $tirrkieint'abtind setae: 
8 dapprovisionnements- quit intpertedernEhager- 
sktei seurs., al ne deviertt quê:plus 
qui-satiss 





agricutere,l’i 










di lé EN F budiions d'admisston. 
tt Ta fois aux nécessitós présehtes db futures. 











„Pincessant à COL issement de nótre consomrúätions, sont à la veille de graves 
eomplîcatiohs, GEEL de la suppression des ‘droits sur lPerittée du bétail 
en Angleterre: F8 à nos portes, d'un maréhé auésì ‘cbûstdérable, 
attirera infaillibleif fi toutes’ les subsistances disponibles ‘qur 
„teoüveront ou des droits * ‘ourdes obstacles queleonques à l'entrée 

és dhtres états; ces conseil lus näturcliés des mesures qúe va 
sèf le cabinct angläs, f | 
& analogue, plus libéral éncorë”srif est -póssible; si nous ne voulons 
s’chapper de nos mains, non”seulemeitt les avärtages 
tre pósition nous dofie; maf les Meyers? 
jon et de dépôt qä8“Hoet sommes mer 
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dérations nous avonsrconclu: eten jet 
doit d'entrée sar le bétail soit nótablèment rei. À 
re ume réalité au profit du trésor, #l n’ezedde pas dix 
oss espèce, montant de la prime de frau ° 
emie,soit tabli établi et percnpäë 








porterait „nous sommes dépourvus sur plusieurs points , de höftons perti- ; 


en sanrait miéconnattre quë la pösitión de nos intérêts agricolestet | 


Werth en hol orde la patente du pays, à 
ile heid gt 


Notts DE pouvórts te disaimralér |: 
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eee ge nous font insistèr pour que le cabinct riderlandzis soit * neéchelle de capacité semblahle á celle que portent les bateaux du Rhin 
tij deréta- peur 
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- de Rosêléments dereproduction, que, dans intérêt bien entend de notre [ & 
espèee-et-de ka meid }. 
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‘tre côté de Täz 


… "Liége, le 27 février 1846. 


8e A ceque le gouvernement néerlandais soit convié et décidé à permet- 


& tre application aux bateaux de la Meuse qui ttänsportent nos charbons,d'ui” |; Vorstman, pharmacien; à Ruremonde, cher: 


indiquer le tonnage de leurs chargements. 
4° A ce que des négoeïatións soïcht entamées pour que le-batelier belge, 
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favaûx d’étanconnage dans les houillères. 
pus demändons qu'il soit fait Ies diligences nécessaires auprès du gou- 
vetnement des Pays-Bas pour obtenir, 1° 
portéà1florin par tonneau dans le tari 
85 cents, tel qu’il était auparayant pergu;"2e qh’un’ dégrevement en Mi’ 
veur de nos charbons et de nos houilles, soit accordé‘à notré batelagö 
sur les droits d’éeluses du canal de Bois-le-Duc. zee 
Nous demandons que le droit.d? 





des Pays-Bas , soit remplacé par. celui de deux pour cent: de la valctir 
état précédermment établi. pin GN 
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Nous demandons, enfin, que pat Véquitables et de mutuelles. ebnijeltish-? 


tions, Ies denx états achèvent de faire disparaître de leúrs tafifs réspettifs | 
j toutes les autres aggravations de „droits qui, dans le cours de 1845 ét 
‚| jasqu’à ce jour, ont apporté_ des Bgstrictions préjndiciäbes: #14: librë dr. 
| cufation des marchandises, à échange réciproque des produits. 
Es = Le commerce: hollandais, nous le pensons, est‚tout aussi copvaincu. que ‚J, 
Telcommerce et industrie belges de la nécessité d'écarter incessamment |- 
-toùtes ees sortes 
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ler prospérité mut 
niére aussi complèternent qué de; permettre la-constitition politie: 
qúc et les engagements antérieurs d. deux états. Ee ú 
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VOCAL- ET INSCRUME 
OT MJ. Désbier, 


‘chef-d'orchestre:da Théâtre-Royal-Hollandaiszassiëté-de MM les membres 
de Porchestre des Théàtres Hollandais etFeangais,. … …. 

Dimanche, 29 mars 1846 ,'d"7"Reuipde dieping + 1 
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x. de Bas: Sens 


J. M. Coene. En ENTREE CEN 
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k et _+° DRUXIÈME PARTIE. 
1. Ouverture de H. J. Dessaur, — 


Bj Variafiore de Meyseder pour Cldinette, éxbeutdgs- pas M, Becht, … 


t e…{ amtndes:, par Mile AR. ig 
: & Soto póur-Violòn , exécuté par MW de-Bas. 


ML. Saerlet. ie 







que le transit.soït déclaré et maintenu libre par toutes Jes / 


il nous faut lui faire, plutôt qu'une barrière fis- | 


„et, tépendant, les besoins sont sì | 


s faudrait-il. done sattendre, 'si.nous avions à. 
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selivrant àsa navigation internätionále, soit dispensé de prendre ‘en Hol- f 
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‘perchés et balveaua dé sa 


que le droit d'entrée sur la chaus, * 
dà 19'juin'dernier, soit rétabli à: 
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|: Ge florin 50 cents aux 100 kil, qui, ek | «- 
vertu du tarif du 19 juin dernier, affecte les clouarde toute espèce à l'entrée ne 
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i réalise la pensée d'une union doner |: 
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8. Air de Mozart, ‘Chaiitd par Mie Delain. tart arser Zi 
‚t Concerto de B. Kock ur déux Bassons ; exécuté.pat MM. J,C! Zeiler zet 
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PÂTE PECTO. 


| DE RECNAULD AIN 


LEDEN ATER CENT TT ie SEN EDC 


Pour guérir les Rhumes et les Afeottons de polerinid 
AVIS. La véritable Pâte de Regraul 
ainé,-pharmâcien, rue. Caumarlin. 
n° 45, ne se prépare qu'à PART 
par Ea. FRERE, son eélëve et sa 
sutcesseur, et unique possesseur d 
Ja recelte de ce pectorat»= si … 
Se garantir des contrefaconi 
û. ASS E: nt g 


stelfee d une bande de 


papie 
dont voici le modèle : 

| - Par Brevet d'Invention. 

|| PATE DE REGNAULD AINÉ. 
___L. FRERBE, 


_ Elève et. successeur de Regnauld afné, 
‚_…_ &t seul propriétaire de. cette Pâte. . 
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\ Áimsterdam, ‘chez M. Ëroute phirmaiien 5 A’ Amersfonrt ‚ chez Î 


„herh „chez M-Troost , pharmacien;:à Berg op-Zoom, chez M. dà Briya/Â 
nfiseur: à Bois le-Duc, chez M. Welsch , marchand: de :gikaisteiies ; à 4 
Breda, chez M. van, den Goorberg , pharmaoien; à Delft, chez -M. Drabbe, 4 
confiseur; à Deventer, éhez M. Tikkel et Lö sin- 
gue, chez M. Belsey, 'D-5.:Bierkuüg; ‘AG p 
cien ; à Gorcum , chez Ul. Schultz ,: planta 
raad , négociant « à Groningue chez. MM, È 
IM. van der Schalk , cönfiscar ; à Kampen’, che 
‘à La Haye, chez Úl, Nienwerkerk , confisenr, et Sack, n 


‘Zuurs'ä Middelhourg , chez M. van Bakelgem , pharmacien N Nart 
i hhez M. Loe 





chez. van Gils „-marchand de galanteries.;.& Rotterdam, 


‚seur; à Schiedam -chez M, van der Sehigik „ phiakpa 
_M. Reuser, négociant; à Zaandam ‚ chez M, Troens:, 
chez-M. Ochtman ,: plrarmnâcion «-à Zutphén , cha 


; Place; à Zwolle, pez M.-Louwereus ,pacfumaurn, ‚»-: +: 
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